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À mon grand-père Papou

qui, lorsque j’étais petit,

m’emmenait toujours avec lui

visiter tous les recoins de la Picardie.

À mon tour de t’emmener en voyage,

sur Terre et dans les airs !

 

Et bien sûr, dédicace

à tous les membres de la #TeamPucket

qui m’ont soutenu et accompagné

durant ces quatre années. 


C’est parti pour un dernier tour !

Une dernière VIE-site

Mes très chers amis… Voilà… Ça y est… Je sors un mouchoir… Ah non, je vous vois venir, je vous connais bien maintenant ! Non, non, je ne suis pas malade. Ce mouchoir, ce n’est pas parce que je tousse. Et je n’ai pas le nez qui coule. Ce sont mes yeux. Quoi ? Il est malade des yeux ? Qu’est-ce qu’il lui arrive encore à celui-là ? Mes yeux coulent, voilà tout. Ils sont tristes. Et moi aussi, je suis triste. Comme ça, c’est dit. Pourquoi, me demanderez-vous ? Eh bien, parce que ça y est. Je vous le disais à l’instant. Nous y sommes. Vous rendez-vous compte que c’est la dernière fois que je m’adresse à vous comme ça ? 

Ce que le temps passe vite… Je nous revois encore il y a quatre ans. J’étais jeune à cette époque-là. Vous, je ne sais pas, je ne vous ai jamais vus. Mais moi… Ouh, qu’est-ce que j’ai changé ! Mon miroir a eu tellement peur de moi l’autre jour qu’il s’est décroché tout seul et il s’est brisé, le pauvre ! Euh… en y repensant, je crois bien que ça porte malheur, non ? Bref, vous allez me dire que vous n’en avez rien à faire de cette histoire. Vous, ce qui vous intéresse, c’est ce qui va suivre. Autrement dit, la VRAIE Histoire. C’est d’ailleurs un grand jour. Car c’est LE jour où vous allez ENFIN connaître le FIN mot de l’histoire justement. La nôtre d’histoire, notre vie, ne se termine pas, mais celle de certains personnages de ce livre, si. Dit comme ça, ça fait peur, je vous l’accorde. Bon, allez, soufflez, vous savez bien que je n’ai pas envie de vous faire peur. Je ne suis qu’un simple narrateur !

Alors oui, vous savez depuis longtemps que tout ce que je vous raconte n’est pas de la fiction. Tout cela s’est réellement passé. Vous ne vous en souvenez juste pas. Ils y ont veillé en tout cas. Si ça se trouve, certains n’étaient même pas nés au moment des faits. C’est pourquoi, je le répète, mon livre est la seule clé qui vous reste pour comprendre tout ce qui s’est passé. Ils ne le mettront pas dans les livres d’histoire, ça c’est sûr.

Je dirais que ce quatrième volume est le plus important de tous. C’est dans celui-ci que vous allez tout savoir sur la vie. Notre Vie. Dans les deux sens du terme… Comme dirait l’autre, après tout ça, vous pourrez mourir tranquilles ! Enfin… je ne vous le souhaite pas, bien sûr, hein !

Si dans les trois volumes précédents vous avez appris des tas de choses, ce n’est rien à côté des révélations que je m’apprête à vous faire. Là, nous passons à un nouveau stade, une nouvelle échelle, une nouvelle ère !

Aimez-vous les feux d’artifice, chers amis ? Si tel est le cas, vous allez vous éclater. Pas au sens propre, hein, vous n’êtes pas des ballons, et je n’ai pas envie d’avoir votre mort sur la conscience. Mourir de rire, ça à la limite, ça ne me dérangerait pas. Quoique… Bref, reprenons, voulez-vous. Ce quatrième tome vous réserve tout un feu d’artifice d’actions et d’émotions. Franchement, vous n’êtes pas prêts ! En même temps, qui d’entre nous aurait pu l’être ? Personne n’aurait pu prédire ce qui allait se passer. Je suis encore ému aujourd’hui rien qu’en vous en parlant ; ça, vous l’aurez compris. Je crois que j’en suis déjà à mon… quatrième mouchoir !

Ah et j’y pense, il me semble que vous avez eu le temps de cogiter depuis la dernière fois. J’ai été sympa, je vous ai laissé quelques indices pour essayer de trouver mon identité. Comme j’imagine que certains d’entre vous les ont déjà oubliés, ces indices (vous en faites, de beaux Dupes parfois !), je vous les rappelle ici : mon prénom contient au moins une voyelle, et cette voyelle, c’est le « i ». Je ne sais pas si vous êtes plus avancés… Nombreux sont les personnages de cette histoire à en avoir un. Bon, allez, comme je vois que certains d’entre vous sont paumés, je vous donne un troisième indice… et une deuxième voyelle : mon prénom contient un « e ». Je ne sais pas si ça vous aide, car nous sommes nombreux à avoir cette lettre dans notre prénom. Ouhhh, que je suis méchant… Oulala… Ou méchantE, va savoir ! 

Sur ce, laissez-moi vous souhaiter pour la dernière fois une bonne lecture, même si je doute qu’elle soit aussi paisible que les précédentes. Un conseil : ne lisez pas avant d’aller dormir. Vous risqueriez de faire d’horribles cauchemars… Moi, j’ai juste envie que vous rêviez ! Rêver de moi par exemple… Enfin, il faudrait déjà que vous sachiez à quoi je ressemble ! Héhé !

Vous êtes prêts pour un dernier tour ? Alors, c’est parti… Asseyez-vous confortablement, mettez votre ceinture, et accrochez-vous. Attention, ça va décoiffer ! Décollage dans… 4… 3… 2… 1… !

Amicalement,

Votre cher et tendre narrateur bien aimé.

(Comme il s’agit du tome quatre,

vous savez que j’aime quand on m’idolâtre.

Je ne suis peut-être pas un bellâtre,

mais c’est bientôt la fin, alors laissez-moi savourer ;

vous verrez, d’ici peu, vous allez me regretter !)


Petit tour des manèges du parc

personnages après le tome 3

(attention : à ne lire que s’il s’agit de votre 4ème visite !)

Personnages principaux

- Tim Pucket (Timéo à l’EDN / vrai prénom : Timothée), seize ans, le héros de la saga, fils d’un Sacrairien dont il a hérité des pouvoirs.

- Mr Nuts (Mister Nuts), l’excentrique directeur du parc d’attractions Fantastic Nutsland World, tantôt marrant, tantôt inquiétant ; il avait passé un pacte avec le père de Tim pour le protéger. À la fin du tome 3, il passe un accord avec Almira et lui laisse le parc.

- Supervieseuse, la cheffe des Sacrairiens ; elle est devenue un membre incontournable de la bande, car en plus de contrôler le monde entier, elle aide Tim et ses amis à plusieurs reprises (pour retrouver Ciane et le père de Tim, ou lors de la passation de pouvoir). À présent qu’Almira est plus puissante que jamais, elle a besoin de l’aide de Vie, la déesse à l’origine de notre monde, mais elle avoue ne pas savoir où elle se trouve.

- Almira (apparaissant sous les traits de Filipus dans le tome 2), la deuxième femme originelle créée par Vie, qui est devenue l’incarnation du malair sur Terre ; elle est à l’origine des Malairiens et des Humainratés et cherche à recruter un maximum de Surnatureurs – des personnes ayant été touchées par hasard par le sacrair – et ce, afin d’accomplir son objectif : anéantir les Sacrairiens et avoir tous les pleins pouvoirs sur Terre, mettant fin au règne de Vie. À la fin du tome 3, ses complices sont révélés au grand jour : deux traîtres Sacrairiens (Lady Bien d’Or et Sa Majesté des Objets) et le docteur Chouquette de l’EDN. Elle a aussi enlevé Peuristide, alias Juliette, la sœur de Tim. Maintenant qu’elle contrôle le parc d’attractions, tout le monde est inquiet quant à ses projets à venir.

- Asociane (surnom : Ciane / vrai prénom : Louis), l’adolescent timide qui est devenu le premier ami de Tim à l’EDN, éprouvant même plus que de l’amitié pour lui, jusqu’à ce que Tim découvre qu’il était l’espion de Mr Nuts. Enlevé par Almira puis retrouvé au début du tome 3, il continue de s’éloigner de son ami pour se rapprocher de Trucmuche, qui comprend sa situation. Cela ne l’a pas empêché de commettre des bourdes dans le tome 3, comme suivre Tim et Manïs en mission, ce qui leur a causé bien des ennuis !

- Maniaïs (surnom : Manïs), l’adolescente qui s’est fait passer pour une maniaque dans le seul but de venir à l’EDN pour espionner Mr Nuts, comme l’avait fait son père, Ernest Fouinou ; si Tim est tombé sous son charme dans le tome 1, elle a découvert ses secrets et est devenue une de ses alliées, allant même jusqu’à enfiler le maillot qui avait failli le tuer, juste pour ne pas avoir la mémoire effacée à la fin du tome 2. Dans le tome 3, elle l’accompagne dans ses missions et devient la porte-parole des Humainratés.

Personnages secondaires

Les patients de l’EDN, l’Expérience De Normalisation, censée guérir les adolescents de leurs défauts.

Anciens

- Colérin (surnom : Colin), le garçon qui n’arrivait pas à contrôler sa colère et qui était jaloux de Tim au point de vouloir le tuer ; après avoir survécu à l’explosion d’une seolfière en voulant quitter l’île, il réapparaît sous la forme d’un Malairien dans le tome 3, avant d’être finalement tué.

- Peuristide (surnom : Riss / vrai prénom : Juliette), la fille qui avait peur de tout, même de son ombre ; il est révélé dans le tome 3 qu’il s’agit de la sœur de Tim. Elle se fait enlever par Almira.

Actuels

- Apathia (surnom : Thia), la fille qui était désagréable avec tout le monde, avant qu’une expérience avec un boomerang la fasse redevenir gentille et tomber amoureuse de Drogan, mais dans le tome 3 elle finit par rompre avec lui et redevenir une peste.

- Drogan (surnom : Dro), le garçon qui peut vite devenir accro à n’importe quoi, comme à la musculation, à des peluches ou à Apathia, dont il est tombé amoureux dans le tome 2. Dans le tome 3, il tombe amoureux d’une nouvelle patiente, Gaffucine, ce qui énerve Apathia.

- Gagaël (surnom : Gaël), le garçon qui se comporte comme un bébé alors qu’il est censé avoir seize ans ; il est néanmoins adorable avec les autres patients et très attachant. Il apprend dans le tome 3 qu’il va avoir une petite sœur alors il décide de se comporter comme un adulte.

- Gaffucine, la fille maladroite, aussi bien dans ses gestes que dans ses propos. Elle tombe amoureuse de Drogan dans le tome 3 et met le feu aux poudres entre Thia et lui.

- Sangloton, le garçon émotif qui pleure tout le temps.

- Distrenzo, le garçon distrait qui reste figé, sans ciller.

Autres membres du Cliniquotel, l’établissement situé à côté du parc.

- Trucmuche, le fidèle compagnon de Mr Nuts, qui fait tout ce que son maître lui dit et qui s’est transformé en mendiant dans le passé pour devenir ami avec Tim ; il est indispensable car il arrive toujours à sauver son maître et ses amis des situations les plus délicates.

- Bilgwi, le hérisson en peluche vivant qui a un bonnet sur la tête ; toujours joyeux, gourmand et pas toujours très discret ; c’est un ami du père de Tim. Dans le tome 3, il lui révèle des bribes de son passé.

- Bellingenia, la sœur trisomique de Mr Nuts aimant les dictionnaires et forcée de rester enfermée dans son appartement, soi-disant pour la protéger des dangers du monde extérieur.

- Madoucette, la cuisinière et mère de Maeline, que tout le monde apprécie et qui considère les membres du Cliniquotel comme ses propres enfants.

- Maeline, la fille de Madoucette, adepte des peluches et un peu collante ; elle était même amoureuse de Tim dans le tome 2.

- Les personnes âgées, dont Papi Ortie, un pensionnaire au premier abord un peu bourru, mais qui possède un cœur tendre.

- Les orphelins, qui sont tous les enfants recueillis par Mr Nuts après qu’ils aient refusé son offre dans le Palais des Glaces.

- Les autres patients de l’EDN, dont Napholon, le parrain de Tim, imbu de lui-même, qui avait peur des filles avant d’entrer à l’EDN.

- Zut, l’homme qui exerce sept métiers à la fois, tantôt peintre, poissonnier, pompier ou encore contrôleur du camiobus ; sa bonne humeur contagieuse peut aussi devenir irritante. Il vient toujours au Cliniquotel en cas de besoin.

La famille de Bourg-en-Joie, ville fictive située en périphérie d’Amiens.

- Arnold Benson, le beau-père colérique de Tim et maire détesté de la ville ; c’est aussi le fils de Mr Nuts, qui avait pour objectif de surveiller Tim et de l’empêcher de sortir de chez eux, d’où les gardes et la muraille protégeant leur grande maison.

- Lucette Pucket, la mère de Tim, se déplaçant en fauteuil roulant et vivant simplement, se réjouissant des petits plaisirs de la vie ; elle aussi s’est vue contrôlée par Mr Nuts, qui l’a mise en couple avec Arnold.

- MA (Marie-Ange) Benson, la fille unique d’Arnold et peste à plein temps ; elle fait des crises lorsqu’elle n’a pas ce qu’elle veut.

- Mamie Casquette (Mamie Jeannette), la soi-disant grand-mère paternelle de Tim un peu casse-cou et rebelle, qui affirme que la jeunesse n’est qu’un état d’esprit.

- Sans oublier Tatie et Altessa Benson, la tante et la cousine de Mr Nuts, qui ont fait vivre un vrai cauchemar à la petite famille à Noël à cause de leurs caprices et de leur franc-parler !

Les alliés d’Almira

- Docteur Chouquette, l’ancienne responsable des expérimentations de l’EDN, portant toujours des vêtements colorés et se promenant avec son canéléon sur l’épaule. Elle menait à bien des expériences sur les adolescents en puisant leurs défauts.

- Lady Bien d’Or : en théorie, elle est responsable du bien sur Terre avec ses boutons d’or et fait en sorte que les humains ne soient pas influencés par le malair ; mais dans les faits, elle permet au malair de se diffuser en masse.

- Sa Majesté des Objets : comme il inspecte toutes les créations matérielles des hommes depuis son palais dans les nuages, il peut les modifier, ce qu’il a fait en secret pour le compte d’Almira dans le tome 3.

- Les Malairiens, les créatures d’Almira, faites d’os et de poussière, capables d’aspirer l’âme des Dupes et de prendre leur apparence à leur mort.

Les 12 Sacrairiens (en dehors de Supervieseuse, la cheffe, et les deux traîtres – Lady Bien d’Or et Sa Majesté des Objets).

- Mlle Joie : elle propage de la bonne humeur sur Terre avec ses confettis.

- Le Génairal Réglisse et son airmée de soldats : ils pourchassent Almira et ses Malairiens. On apprend dans le tome 3 que Mlle Joie et lui sont en couple.

- Grigris, le Nettoyair : il fait le grand ménage en se débarrassant de la poussière et veille à ce que les Malairiens ne s’en servent pas.

- Le Contrôlair : il régule la circulation de sacrair dans le monde en soufflant avec sa bouche.

- Dodi, l’Endoctrineur : il peut rentrer dans le cerveau des humains pour les manipuler et il surveille les Incrédules. Il est l’un des premiers à être au courant des manigances de Supervieseuse dans le tome 3 et va jusqu’à la faire chanter ; mais ce n’est pas pour autant qu’il la dénonce.

- Espritus : il s’occupe des souvenirs et de la mémoire des humains, notamment à leur mort.

- Le Sentimenteur : il maîtrise et peut influencer nos sentiments.

- Le Matiéformiste : il crée la matière à partir du sacrair pur de son volcan.

- L’Idéatrice : elle est à l’origine des idées, du talent et du génie des humains. Le Matiéformiste et elle sont en couple et vivent dans un volcan.

- Les trois sœurs qui vivent dans l’arbre de la vie : la Génitrice (elle crée la vie), la Développeuse (elle surveille le vieillissement des humains) et la Finalisatrice (elle encadre la fin de vie des humains).

Les Humainratés, des créatures qui changent sans cesse de physique.

- Sivril (dite Siss ou Sisi), une jeune fille au fort caractère, dont Tim est tombé amoureux. Elle meurt dans ses bras à la fin du tome 3. Tim et elle échangent leur premier baiser.

- Vingtoc, le père de Sivril, qui tient un studio de photos et qui est fasciné par les Sacrairiens.

- Didé, la mère de Sivril, qui confectionne des vêtements pour Dupes et Humainratés, qu’elle vend dans sa boutique.

- Deujan, le petit frère de Sivril, qui est allergique au sacrair transformé par les hommes ; c’est la raison pour laquelle sa famille vit dans un appartement très simple dépourvu de créations humaines.

- Quafév, le fiancé de Sisi. Il est devenu immédiatement jaloux de Tim lorsqu’il l’a vu pour la première fois dans le tome 3. Voulant se faire bien voir d’Almira, il va jusqu’à suivre Tim et ses amis et essayer de les arrêter à Amiens pendant les fêtes de Noël. À la fin du tome 3, alors qu’il veut tirer sur Tim, il tue Sisi par accident. Ne supportant pas ce qu’il vient de faire, il se tire une balle dans la tête et tombe à l’eau.

- Neunov, le meilleur ami de Quafév. Pas très futé, il suit aveuglément son ami dans tous ses plans.

Les Surnatureurs, des humains ayant reçu des dons à cause des défaillances du sacrair.

- La Mère Castor, la nouvelle cheffe des Surnatureurs. Elle vit dans les Hortillonnages à Amiens, au milieu des chats et des castors. Étant aveugle, elle se sert étrangement de ses longues dents pour voir. Contrairement à ses semblables, elle est l’une des seules à accepter l’alliance entre les Humainratés, les Surnatureurs et les Sacrairiens.

- L’Araignée, l’ancien chef des Surnatureurs, qui possède une ouïe sur-développée et qui s’était allié à Almira pour mettre fin aux arrestations dont les siens sont victimes à cause de leurs pouvoirs soi-disant non légitimes. Il est arrêté dans le tome 2 et croupit depuis dans la prison des Sacrairiens.


1ère Partie

Le parc aux cauchemars

1

re-VIE-rement 

— Bienvenue à Fantastic Nutsland World, là où tous vos cauchemars les plus fous deviennent enfin réalité…, grommela Tim. 

Résigné, il avançait comme tous les autres, à la queue leu leu, dans le long couloir censé les ramener à la surface, au Cliniquotel.

— Quel pessimisme ! releva Mr Nuts.

— Vous voulez rire, j’espère ? Une psychopathe avec d’énormes pouvoirs maléfiques est en ce moment même en possession du plus grand parc d’attractions, qui est aussi l’un des lieux les plus puissants au monde en termes de sacrair, et vous, vous trouvez cela optimiste ? railla Tim. Vivement qu’on revienne à l’air libre pour que votre cerveau puisse s’aérer !

Non mais franchement, s’ils en étaient là, c’était en partie à cause du pacte qu’il avait passé avec Almira quelques minutes auparavant ! Mr Nuts lui avait laissé le parc – qui n’était plus le sien d’ailleurs depuis que Tim était officiellement devenu un Sacrairien suite à la mort de son père – et en échange, ils pouvaient tous rentrer au Cliniquotel, avec la promesse en prime qu’Almira ne s’en prendrait pas aux autres Dupes de la Terre. En principe…

— Oui, oui, bon c’est sûr que vu sous cet angle…

— Sous quel angle voulez-vous que…

Tim s’arrêta de parler lorsque Ciane posa sa main sur son épaule pour tenter de l’apaiser.

Bidulechérie, la seconde de Mr Nuts dans le parc, grommela dans son coin : « Notre parc… abandonné aux mains de cette folle furieuse… quel gâchis ! Quand c’est lui qui gère, y a rien qui va ! ».

Derrière eux, Supervieseuse était perdue dans ses pensées. Pour le coup, on avait du mal à la reconnaître. On aurait dit une zombie amorphe. Le seul moment où elle s’était manifestée, c’était pour lever la main et éclairer le tunnel d’une traînée de sacrair, à la plus grande stupéfaction de tous les réfugiés.

— Et vous, vous ne dites rien ? l’apostropha Mr Nuts en se retournant.

— Qu’est-ce que vous voulez que je vous dise ? souffla-t-elle, sans même le regarder. Vous n’en faites toujours qu’à votre tête !

— On est bien d’accord… murmura Bidulechérie.

Seule Supervieseuse était à leurs côtés, car tous les autres Sacrairiens affrontaient les Malairiens à l’extérieur. Officiellement, elle se devait de tous les protéger, mais officieusement, elle était surtout là pour Tim, le nouveau Sacrairien. Avec Almira, on n’était jamais à l’abri d’un nouveau kidnapping. Il ne manquerait plus qu’elle s’en prenne à lui, après avoir déjà enlevé Ciane ou tout récemment sa sœur Juliette (ou Peuristide, comme tout le monde l’appelait à l’EDN). 

— Laissons-la, elle doit sûrement être en train d’appeler Vie ! se moqua Mr Nuts. Youhou ! Où es-tu ? Te caches-tu là, Vie ? Viens-nous en aide !

Il se pencha, puis caressa le mur en riant, comme si Vie allait traverser la paroi et les surprendre à un tournant.

— Vous rirez moins quand vous vous ferez foudroyer ou que vous mourrez dans votre sommeil, le mit en garde Supervieseuse. Vie n’accepte pas qu’on lui manque de respect !

Tim tressauta. Comme si la simple évocation de son nom suffisait à les maudire pour les prochaines décennies.

— Vie peut faire ça ? s’inquiéta Trucmuche.

— Oh, pardonnez-moi, très grande Vie, dit-il en levant les mains en l’air, je ne voulais pas vous offenser…

— Elle a raison, acquiesça Trucmuche. Il est préférable de ne pas irriter la grande puissante… Si jamais elle…

— Oui, ça va, j’ai compris, Trucmuche !

Mr Nuts allait claquer des doigts, avant de se souvenir qu’il ne pouvait plus rien faire de sacrairique. Un vieux réflexe qui n’était pas près de le quitter. Supervieseuse, elle, au contraire, pouvait encore faire des miracles, comme coudre les lèvres de Mr Nuts, l’empêchant de parler davantage. Trucmuche en rit de bon cœur.

Le groupe avait déjà parcouru la moitié du chemin. À mesure qu’ils avançaient, la peur de se faire attraper augmentait. Malgré tout, seuls Mr Nuts et ses alliés connaissaient ces passages secrets. Ils n’avaient donc rien à craindre.

— On ne pourrait pas prendre les ascenseurs franchement ? se plaignit Ciane.

Mr Nuts pouffa en levant les mains en l’air. S’il avait encore eu des pouvoirs, il aurait bien fait sortir des rails du sol puis apparaître un train, mais Supervieseuse préférait s’y prendre à l’ancienne : une simple marche, tout ce qu’il y avait de plus normale.

— Suivez-moi, messieurs-dames ! s’enthousiasmait Zut au tout devant de la procession, comme s’il avait fait ça toute sa vie, une lampe torche à la main, bien qu’elle ne servait pas à grand-chose avec le sacrair lumineux le long du mur.

Comme il avait un casque, il s’attendait sans doute à ce qu’une roche se détache.

— Ils sont dangereux, ces tunnels ? s’inquiéta Sangloton. Je n’ai pas envie de recevoir quelque chose sur la tête…

— Ça ne te ferait pas grand-chose de plus, se moqua Thia.

— Toi, par contre, ça te remettrait les idées en place, railla Gaffucine. T’es complètement différente depuis le jour où j’ai…

— Quelqu’un me parle ? Ou serait-ce le vent ?

Thia passa devant Gaffucine en faisant mine de l’ignorer. Elle avait encore en travers de la gorge le fameux jour où cette dernière s’était permis d’embrasser Drogan.

— Bouge de là, toi ! hurla-t-elle à Distrenzo, qui restait figé au beau milieu du chemin, comme à son habitude.

— Sympa, commenta Drogan.

— Je comprends pas comment tu as pu craquer pour elle, murmura Gaffucine en pointant Thia du doigt.

De vous à moi, peut-être ressentait-elle encore des sentiments pour lui. Était-ce réciproque ?

— Moi aussi je me le demande…

— À mon avis, tu…

— Est-ce que tu crois qu’il y a un trésor de caché quelque part ? la coupa Dro. Imagine qu’il y ait des pierres précieuses dans la roche !

Pas de doute : Drogan ne ressentait plus rien pour Gaffucine. Comme pour ses lubies, il était passé à autre chose, à la plus grande tristesse de son ex.

Cette incursion dans les souterrains n’était pas sans rappeler leur première descente à l’EDN, lors de leur soirée de Régénération. Peut-être vous en rappelez-vous vous aussi. La boucle était bouclée. Sauf que là, ils savaient ce qu’ils devaient faire et où ils allaient atterrir.

— Venez, les enfants ! hurla Gaël au groupe qui l’entourait, je vais vous protéger.

Il n’hésita pas à porter un petit garçon sur son dos et à tenir la main d’une petite fille apeurée. Quitte à se disputer avec des infirmiers pour avoir l’exclusivité de les accompagner. Depuis qu’il savait que ses parents attendaient une fille, Gaël s’était mis en tête qu’il devait se comporter comme un adulte. Au moins, il ne passait plus pour le gaga de service. Même s’il avait peur, il devait se montrer courageux. Selon lui, sa réputation et son honneur en dépendaient.

Quelques pas devant lui, Bilgwi sautillait aux côtés de Zut, tout guilleret, à croire que rien ne s’était passé de la soirée. Peut-être lui avaient-ils effacé la mémoire à lui aussi ? À moins qu’il ne nageait en plein déni… D’ailleurs, on aurait dit qu’il avait ingurgité une boisson énergisante. C’était le parfait opposé de Supervieseuse.

La famille Benson suivait le long cortège, quelques pas derrière Mr Nuts et compagnie.

— Elle est où ma garde rapprochée ? siffla Arnold. Je suis maire, quand même ! S’il m’arrive quelque chose…

— Tu as un adjoint, il te remplacera, lui lança Mamie Casquette. Je suis sûr qu’il te fera un bel éloge funèbre.

Je ne pense pas que cette plaisanterie soit au goût de tout le monde. Lucette fit un signe de croix par superstition. Ne parlons pas de malheur et encore moins de mort.

— Les hommes avec des fauteuils roulants et les enfants d’abord ! cria Arnold en bousculant les autres.

— Mais faites attention voyons, espèce de… commença Papi Ortie, avant de se raviser en croisant le regard de Mamie Casquette. Après vous, balbutia-t-il en la laissant passer.

— J’adore ce jeu ! s’amusa Maeline en sautillant elle aussi. C’est un train fantôme, c’est ça ? Ils débarquent quand les monstres ?

— Quel monstre ? releva Sangloton.

— L’autre jour, j’ai vu un film où y avait un bonhomme avec une scie…

Madoucette fut choquée que sa fille puisse avoir de telles idées et surtout, qu’elle ait pu regarder un film d’horreur.

— Je n’ai jamais regardé de film d’horreur, se plaignit Bellingenia. Mon frère dit que c’est trop violent pour moi…

— Faut que t’en regardes un quand même ! répliqua Maeline. Ma maman dit de ne pas faire de bêtises, mais c’est trop bien les bêtises !

— Maeline ! Arrête tout de suite, la gronda sa mère.

— Vraiment une gamine, commenta M-A, en cherchant du réseau pour son téléphone portable.

— Range ce truc, ma puce, lui dit Lucette.

— Je prends des photos et des vidéos pour la postérité ! Pour prouver que j’ai survécu à l’apocalypse. À moins qu’on ne meure dans les tunnels…

— Je suis trop contente ! Je visite enfin les tunnels secrets de mon frère ! s’enthousiasma Bellingenia. Il était temps. Où mène cette porte ? Ouh… est-ce qu’il y aurait un passage secret ici ? À moins que ce ne soit là ?
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